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PREFACE :

Depuis le commencement des siècles, l’humanité cherche une lumière capable 
de traverser les ténèbres du cœur humain.

 Les civilisations ont construit des royaumes, élevé des philosophies, formulé 
des lois, développé des sciences et créé des religions.

 Pourtant, malgré tous les progrès visibles, l’homme demeure confronté aux 
mêmes réalités profondes :

 La peur, le péché, la souffrance, l’injustice, la culpabilité, la mort et le vide 
intérieur.

Au milieu de cette quête universelle, une voix s’est élevée dans l’histoire 
humaine.

 Une voix différente de toutes les autres.

 Une voix qui ne venait pas simplement instruire l’homme, mais le transformer. 
Cette voix est celle de l’Évangile.

L’Évangile n’est pas seulement un message religieux. 

Il n’est pas une philosophie parmi d’autres, ni une tradition culturelle, ni une 
morale humaine.

 L’Évangile est une puissance divine.

 Une puissance capable de changer les cœurs, de restaurer les vies brisées, de 
délivrer les captifs, d’éclairer les consciences, de relever les nations.

 Et d’ouvrir à l’humanité le chemin du salut éternel.

Le mot « Évangile » vient du grec euangelion, qui signifie « bonne nouvelle ».

 Mais cette bonne nouvelle dépasse tout ce que l’homme aurait pu imaginer. 



Elle annonce que Dieu, dans son amour infini, n’a pas abandonné l’humanité à 
sa chute. 

Il est venu lui-même chercher l’homme perdu.

 Il a envoyé son Fils, Jésus-Christ, pour révéler la vérité, porter les péchés du 
monde, vaincre la mort et offrir la vie éternelle à tous ceux qui croient.

L’Évangile est donc le récit du plus grand acte d’amour jamais accompli.

Avant même la création du monde, Dieu connaissait déjà la fragilité de 
l’homme.

 Lorsque le péché entra dans le monde par Adam et Ève, la séparation entre Dieu 
et l’humanité devint une réalité douloureuse.

 Le péché détruisit l’harmonie originelle.

 La violence, la corruption, la haine et la mort envahirent la terre.

 L’homme, créé pour vivre dans la communion avec Dieu, se retrouva éloigné 
de sa source de vie.

Mais Dieu ne demeura pas silencieux.

À travers les siècles, il parla par les prophètes.

 Il établit des alliances. Il révéla progressivement son plan de rédemption.

 Chaque promesse, chaque prophétie, chaque sacrifice annoncé dans l’Ancien

 Testament pointait vers une personne : Jésus-Christ.

Puis vint le moment où l’histoire du monde fut bouleversée.

Dans une humble crèche de Bethléem naquit celui qui allait transformer 
l’histoire humaine.

 Jésus-Christ ne vint pas avec les armes des rois terrestres.

 Il ne bâtit pas un empire politique.



 Il ne chercha ni richesse ni domination humaine.

 Pourtant, aucun roi, aucun philosophe, aucun conquérant n’a eu un impact 
comparable au sien.

Car sa puissance n’était pas terrestre : 

Elle était spirituelle.

Là où les hommes imposaient la force, Jésus apportait l’amour.

 Là où le monde condamnait, il offrait le pardon.

 Là où les cœurs étaient enchaînés, il apportait la liberté.

 Les aveugles retrouvaient la vue, les boiteux marchaient, les lépreux étaient 

purifiés, les morts ressuscitaient, les pécheurs retrouvaient l’espérance.

Mais la plus grande démonstration de la puissance de l’Évangile ne se manifesta 

pas seulement dans les miracles visibles. 

Elle se manifesta dans la transformation intérieure des êtres humains.

Des pêcheurs devinrent des apôtres.

Des persécuteurs devinrent des prédicateurs.

Des hommes violents devinrent des artisans de paix.

Des esclaves du péché furent libérés.

Des peuples plongés dans l’idolâtrie découvrirent la lumière de Dieu.

L’Évangile possède une force unique : il change l’homme de l’intérieur.

Aucune loi humaine ne peut transformer profondément le cœur.



 Les systèmes politiques peuvent modifier des structures extérieures, mais ils ne 
peuvent purifier l’âme.

 Les richesses peuvent offrir un confort temporaire, mais elles ne peuvent 
donner la paix véritable.

 Les philosophies peuvent stimuler l’intelligence, mais elles ne peuvent sauver 
l’esprit.

L’Évangile, lui, agit au plus profond de l’être humain.

Lorsqu’une personne rencontre véritablement Jésus-Christ, quelque chose 
change radicalement.

 Le regard change.

 Les pensées changent.

 Les désirs changent.

 La vie prend un sens nouveau.

 L’homme découvre qu’il n’est pas seulement une créature destinée à mourir, 

mais un être appelé à vivre éternellement avec Dieu.

C’est pourquoi l’Évangile a traversé les siècles sans perdre sa puissance.

Des empires sont tombés.

 Des civilisations ont disparu. 

Des idéologies ont émergé puis se sont effondrées.

 Pourtant, l’Évangile demeure vivant. 

Plus on a essayé de l’étouffer, plus il s’est répandu.

 Plus les persécutions ont frappé les croyants, plus la foi s’est propagée.

Les premiers disciples étaient peu nombreux, sans puissance politique, sans 

armée, sans influence sociale.



 Pourtant, en quelques générations, le message du Christ atteignit des régions 

entières du monde connu.

 Pourquoi ? Parce que l’Évangile ne repose pas sur la puissance humaine, mais 

sur la puissance de Dieu.

L’histoire témoigne de cette force extraordinaire.

L’Évangile a inspiré des œuvres de compassion, des hôpitaux, des écoles, des 

missions humanitaires, des mouvements de justice et d’aide aux plus pauvres.

 Il a redonné dignité à des peuples oubliés. Il a relevé des vies détruites par les 

addictions, la violence et le désespoir.

Mais au-delà des transformations visibles dans les sociétés, la plus grande œuvre 
de l’Évangile reste invisible aux yeux humains :

 La réconciliation entre Dieu et l’homme.

Car la véritable tragédie humaine n’est pas seulement la souffrance terrestre.

 La véritable tragédie est la séparation d’avec Dieu. 

Et la véritable victoire de l’Évangile est de restaurer cette relation perdue.

À la croix, Jésus-Christ porta les fautes de l’humanité.

 Il prit sur lui le poids du péché. Là où l’homme méritait la condamnation, Dieu

 manifesta sa grâce.

 Puis, par la résurrection, Christ triompha de la mort. Ce moment changea à

 jamais l’histoire du monde.

La résurrection de Jésus n’est pas simplement un événement religieux ;



 elle est le fondement de l’espérance chrétienne.

 Elle proclame que la mort n’a pas le dernier mot.

 Elle annonce qu’une vie nouvelle est possible. 

Elle révèle que le royaume de Dieu est plus puissant que les ténèbres.

Ainsi, la puissance de l’Évangile ne se limite pas au passé. Elle agit encore 
aujourd’hui.

Dans les prisons, des détenus rencontrent Dieu et changent de vie.

Dans les hôpitaux, des mourants trouvent une paix inexplicable.

Dans les familles brisées, le pardon renaît.

Dans les nations déchirées par la haine, l’amour du Christ continue d’agir 
silencieusement.

L’Évangile traverse les cultures, les langues, les générations et les frontières. 

Il parle au pauvre comme au riche, au savant comme à l’ignorant, au puissant 
comme au faible.

 Car devant Dieu, tous les hommes ont besoin du même salut.

Cependant, la puissance de l’Évangile dérange aussi le monde.

 Car il ne vient pas seulement consoler ; il vient confronter.

 Il révèle la vérité sur le cœur humain.

 Il appelle à la repentance.

 Il détruit l’orgueil. Il expose le péché. Il invite l’homme à abandonner ses 

anciennes voies pour entrer dans une vie nouvelle.

C’est pourquoi l’Évangile exige une décision.

On ne peut rester neutre face au Christ.



 Son message appelle chaque être humain à choisir entre la lumière

 et les ténèbres, entre la vérité et le mensonge, entre la vie et la mort spirituelle.

Mais malgré les résistances humaines, l’Évangile continue d’avancer.

Il avance dans les cœurs simples.

Il avance dans les lieux oubliés.

Il avance au milieu des persécutions.

Il avance parce qu’il porte en lui la vie même de Dieu.

La puissance de l’Évangile ne dépend pas des circonstances humaines. 

Elle ne dépend ni des richesses, ni des institutions, ni des systèmes politiques. Sa 
source est éternelle.

Et cette puissance demeure encore accessible aujourd’hui.

Chaque génération doit redécouvrir l’Évangile.

 Non comme une tradition morte, mais comme une réalité vivante.

 Car le monde moderne, malgré ses avancées technologiques,

 souffre toujours des mêmes blessures profondes : solitude, peur, violence, 
désespoir, perte de sens.

Plus que jamais, l’humanité a besoin de la lumière de l’Évangile.

Ce livre veut explorer cette puissance. 

Il veut montrer comment l’Évangile agit dans les vies, dans les sociétés, dans 
l’histoire et dans l’éternité.

 Il veut révéler que le christianisme authentique n’est pas une simple religion

 extérieure, mais une rencontre vivante avec Dieu.

Car lorsque l’Évangile entre réellement dans une vie, rien ne reste identique.



L’homme ancien commence à disparaître.

Le cœur se renouvelle.

L’espérance renaît.

La paix s’installe.

Et une nouvelle destinée commence.

Telle est la puissance de l’Évangile.

Une puissance qui relève les faibles.

Une puissance qui pardonne les pécheurs.

INTRODUCTION : 

chapitre 1 :
Une puissance qui brise les chaînes invisibles.

Une puissance qui éclaire les nations.

Une puissance qui ouvre les portes de la vie éternelle.

 cette puissance porte un nom : Jésus-Christ.

Jésus-Christ au-dessus de l’argent :

 la véritable richesse que le monde ignore.

Le monde mesure souvent la richesse par ce que l’homme possède : 

Son argent, ses biens, ses terres, ses maisons, ses vêtements, ses relations, son 
influence et sa position sociale.

 Plus un homme possède, plus le monde le considère comme important.

 Plus il accumule, plus on l’écoute. Plus il brille extérieurement, plus on 
l’admire.

Mais l’Évangile vient renverser cette manière de voir.


